
lügm)LL 1)x înuNçolsn
ýgne L. Moi non pIùs, je n'en ai pas L. Vous

Ibar le ]Droit (rbe>.M4in obligé de m'accepter sans dot... Eh bien, nois serons
un ménage pauvre, voilà tout 11 n'y a pas- que lés,:;

Par MiENUI ARDEL gens riches qui se marient 1... Vous travaillerez et inox
aussi...

-Travailler, vous, petite Simone ?
Sur le jeune visage, une expression sérieuse passa

-Que vous ne devez pas me dire parce que... à qui fit soudain une vraie femme de cette enfant rieuse.
cause des stupides questions d'argeni ?... Est-ce pour -Et pourquoi ne travaillerais-jq pas ? ,Du jour OÙ IÏ
cela? îai- été assez grande pour-réfléchir, j'ai compris

Il inclina la tête. Elle eut un geste d'épaules qui re- notre seule fortune était le grade de père... Je tac,e it l'obstacle bien loin derrière elle, avec le supeýbeta suis dit qu'un moment pouvait très bien venir oùpris des jeunes. Leurs regards e rencontrèrent. Millenié faudrait me débrouiller dans l'existence, et j'ai cher-
fois mieux que toute parole, ils disaient l'étemcl et dou ché ce que je pourrais faire. Anne a voulu que j'aie
ble aveu...' C'était la minute inibliable, grave et divine mes deux brevets, malgré, les larmes que me faisaient
comme un serment. Tous deux eurent la conscience verser les problèmes, et je suis trèsbonne musicienne,
que sans un mot, ils venaient de se donner leur vie l'un je pourrais'donc donner des leçons... En travaillant
à l'autre, pour la joie et pour l'épreuve. Désormais, ils encore mon dessin, il me semblé que j'arriverais à
seraient deux en une seule âme, quelle& que fussent les pouvoir faire des illustrations très passables, non pas
difficultés qui semblaient peut-être devoir les séparer... avet le talent d'Anne, bien entendu... elle, c'est une
René prononça presque bas: vraie artiste L. mais enfin il faut toujours commen

-Simone, vous comprenez ce que je rêve depuis que cer J... Puis je suis très capable de faire mes -robes eie
je vous connais?... mes chapeaux... je crois vraýmentque je ne serais 'Pas

Elle eut un sourire où il y avait de la timidité et une une femme trop coûteuse 1
joie si émue qq'ýune buée de larmes mouillait tout à Avec une tendresse infinie, il murmura
coup ses yeux -Oh 1 mon aimée 1... ma vaillante petite iiméeý..

ui je crois bien que je comprends. Mais ce que Lui qui connaissait la vie, il savait bien qu'elle par-:.':
vous pensez ainsi, je voudrais vous entendre me le lait comme une fillette qui n'a jamais été aux prises'
4ire ici, devant la mer, où le bon Dieu est seul à nous avec la réalité. Mais il sentait aussi qu'elle, serait...
écbuter_ brave devantn'imporie quelle difficulté, qu'il trouve-

-Simone, je rêve que vous deveniez ma Précieuse rait en elle la compagne par excell"ce, courageusefemme, pour que yemptoie tous les jours de ma e. q,
'Petit tendre et dévouée- - Ët il la contemplait avec unous rendre heureuse...vie à essayer de V sorte de joie ëblouie, n'osant croire encore que, tout à

Nalvement, elle murmura coup, de cette'façon imprévue et délicieuse, le' rêýe
-Moi aussii je rêve cela... avec lequel il vivait de puis qu'il la connaissait, le rêveý..:ý
Il tressaillit soudain de la -voir si confiante. La cons- cru impossible se réalisait...

ciençe se réveillait en lui, impitoyable, des obstacles -Alors, Simone, c'est vrai, vous n'avez pas P, 1 eur
que la ruine de sa famille créait entre eux. Comment d'accepter un avenir... gros de soucis que tout mO»ý
avait-il pq les oublier un moment ?... Comment osait- amour ne -podrra peut-être vous éviter
il vouloir entrainer vers un avenir incertain, re - e

PO De nouv au, un lumiqwx soprire passa sur les jé-cette enfant qui ignoraitsant sur son seul travail, vres de la jeune fillep laissant luire rêclair nacré de
tout de la lutte pour la vie ?... Cela jusqu'à un instant ses petites dents.
où, devant elleï il n'avait plus vu> qu'elle, le monde -je n'ai pas peur du tout, je suis une vraie fille

ýentier disparu derrière sa fine petite personne; tout militaire... Et quoique vous ayez l'ai den douter, it
cela, il se l'était répété tant. de fois depuis quelques sais très bien que la vie est fort chère L. J-',entý.nds
semaines L. souvent Anne gémir sur le des, choses... Ela

-Simone, Simone, j'ai peur de commettre une meu, bien je gémiýai comme elle mais pas trop, soyez tria
Vaise et égoïste action en vous demandant de devenir quille, et pas devant vous pour ne pas-voùs enquyer,!..",

_tout mon bonheur... car, je vous le répète, jé n"gi plus Anne ne gémit jamais devant papa. je féïrai comm
aucune . fortune... A l'heure actuelle, je possède seu1éý elle... Deaille«raý si je peux ainsi vdus ôter t»Ute ÎÏ-M
ment. ce que je gagne, et .pendant trois ans au moinýi quiétude, écoutez ceci: je, resterai votre petite fianc&
-peut-être plus, il en séra ainsi, puisque jusqu'à cettp fidèle aussi longtemps que vous jugerez sage d1atýý
époque, les chétifs revenus qui me sont restés.doi tendre pour que nous ne risquionspis de mourir de
vent être emplo és à acquitter ne dette de mon:pêre. $au jour

'Y faim en ménage ... Sivous voulez merne, jusqu
se cherai les intérètý ýe la se pjY;&eý..ulement, je tou mal- où la dette de votre père ra.

ý1ffl qui'constitûe tout mon bien..ý -fiüës et leff porta à ses. lèvres comIl prit les.mainsElle le uvait dé1ý. Et justeffiefit à cause desa.fière heurotL wWine un trésor. Tous dë« Èe smtaiýÇnt.
-4kicatesse, elle Î'avait'èstirné 'plus entore. ment, si heureux que René, éSýime ceur.à. i la d«F

Elle eut un-beau wurire insoudant. tinée, a été rudée.f.avait r.-dà ýbouhçue: entré.oopoa4
'est-ce'q 0 cela fait que voui '*,Yeý pisdeý for- àm sa Vie. 'Z


